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Bundes et mecanises

Bataillon de chars 17.

«Vite, Fort et Bien!»

' y a dix ans ä peine, les troupes mecanisees et legeres, ne representaient que 7% de l'effectif total de
Armee 61, qui comptait pourtant un millier de chars de combat et une fois et demie ce nombre de

Cnars de grenadiers. Chaque corps de troupe, en fonction de sa Subordination et de son equipement,
avait son secteur d'engagement et sa mission attribues. Aujourd'hui, les «jaunes» pesent pour plus de

¦J /o des effectifs. Leur vocation, par definition, est la mobilite et la polyvalence.

quille et la motivation de ses
hommes de servir dans une
unite ä 100% de milice.

Les cours de repetition 1992,
1993 et 1994 ont ete marques
par la prise en main du
Leopard. Celui de 1996 a ete
l'occasion d'une utilisation intensive

de la place d'armes de Bure;

celui de 1998 a ete ä la fois

marque par des tirs plein calibre

ä Wichlen, pour les compagnies

I et III d'exercices sur le

terrain de Kloten et, surtout, de

grandes manceuvres autour de

Romont. En 2000, le combat
interarmes ä double action a

ete drille dans le Jura, chaque
char ayant roule en moyenne
plus de 280 kilometres en huit
jours, sur une place de seulement

7 km2. En meme temps,
la compagnie II a beneficie
d'une escapade tres mediatique
ä Vugelles pour les derniers tirs
au tube reducteur 27 mm effectues

sur cette place, qui ont ete
diffuses ä la Television suisse
romande.

¦ Cap Alexandre Vautravers

Resume des
episodes precedents

Le bataillon de chars 17 (ä
epoque bat chars 11) a ete

cree avec la reforme «Armee
•*¦ II est le plus ancien corpsae troupe blinde suisse ro-

™and; il a constitue avec le bat
.nars 18 le regiment de chars 1,
Jumeau du regiment de chars 7
£at chars 15 et 19) au sein de
-eu la division mecanisee 1.

s,^°us le marquage «EBC»
y sont succedes le Centurion

te Char 68/75, le bataillon
;tant le dernier ä passer sur
^oparden 1992. Ses hommes
Proviennent en majorite des
"«tons de Geneve et de Vaud.
^e corps de troupe tres «pho-
üonen'qHUe>> a fait des aPPari"

s dans plusieurs medias

an ?f. et deux f°is, a quinze«<d Intervalle, dans la revue
^anea,se Raids. II se caracteri-

Pär sa rigueur, sa force tran-

'Hiok c
°r' °U moteur d'appoint du Char 68, emettant un bruit tout ä fait caracteristique.

ma-
P'osive Squash Head, obus explosif de 10,5 cm ayant une trajectoire tres peu tendue, souvent aleatoire,

'UbUn'l"''"'//'" "" /;'" '""Jours spectaculaire.

En prenant comme reference
les deux «instantanes» de 1988
et de 2002, une constatation
s'impose: que de chemin par-
couru! A part les gamelles, les

casques 74 et les venerables
canons 20 mm Hispano modele

48, il ne reste plus grand-
chose des tenues «sapin», des

HIMO\ des HESH2 et autres
URACS3... Aujourd'hui, les
grandes manceuvres ne sont
plus que des Souvenirs, le
poids et les nuisances des
engins chenilles rendant difficile
toute percee hors des limites
des places d'armes. En contre-

3U|igsrakete, roquette d'exercice pour le tube-roquettes 80 - une arme theoriquement sans recul.
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Bundes et mecanises

partie, l'instruction technique
et tactique s'est considerablement

amelioree, par l'acquisition
de

nombreux systemes d'entrainement
et de simulateurs.

Cours de repetition
2002:dans
la tempete

Intensif - voilä qui evoque
l'esprit du cours de repetition
2002! Le bataillon a ete engage

simultanement sur les places
de tir de Hinterrhein et de

Wichlen. Distantes d'ä peine
30 km ä vol d''Alouette, les

deux places de tir sont tout de

meme ä plus de 150 km de route

l'une de l'autre! La vue
d'ensemble s'est averee
complexe, au regard cle conditions
meteorologiques catastro-
phiques, de

changements d'emplacements rendus

necessaires par des coulees

üillüllül
i :-<3?£

o-
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¦

La cp chars 11117prete ä quitter son secteur d'attente de Balterswü ¦

d'eau et de boue, sans oublier
un programme charge par
1'introduction du nouveau Systeme

radio SE-235, de nombreux
nouveaux materiels, sans parier
des visites officielles. Les
liaisons ont neanmoins ete garan-

i 5

*

V

ties par des rapports telephoniques

sous forme de tele-con-
ference et une titanesque Hai'

son fil construite par la compa"
gnie d'etat-major.

Nous avons beneficie d'et'
fectifs suffisants, gräce ä envi'
ron 30% «d'invites» dont cef'

Deplacement et prise de secteur d'attente pour la III17.

AA

Le CR 2002
en chiffres

- 20 tonnes de subsistance

- 55 tonnes de carburants

- 100 tonnes de munition

- 18 motos

- 40 vehicules legers

- 10 Duro

- 50 camions

- 5 vhc explo 93 Eagle

- 16 chars gren/cdmt 63/89

- 30 chars 87 Leopard

RMSN 2
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Blindes et mecanises

Le mot du commandant

Lt-col EMG Philippe Jaquinet

Conduire son corps de troupe malgre
le temps et la distance, voilä le defi
releve par l'etat-major de bataillon et son
commandant. Les travaux d'etat-major
ont pousse ä la Constitution de deux
secteurs, conduit par deux officiers experi-
mentes, ce qui a permis de regier ä

l'echelon tactique tous les problemes
de coordination avec les partenaires:
region d'instruction, place de tir et in-
ter unites

Deux places de tir chars et trois
Ptaces de tirs infanterie ont permis un engagement optimal des
moyens. Ces places etant situees ä 500 et 600 m d'altitude, le ba-
aulon s'est «devulnerabilise» des conditions meteorologiques
Particulierement hostiles au mois de novembre sur les places de
nr chars situees ä 1400 et 1700 m.

^

Les images marquent! Des charistes qui, malgre une meteo
öorninable, fönt la preparation au combat de leur Leo «parce

que 9a va se lever et qu'on est lä pour tirer», des grenadiers de
ars lui debarquent de leur M-113 et qui courent dans un metre

e «Cocktail glaronais», subtil melange de neige et de boue, qui
ntre dans les vetements les plus etanches et vous glace le sang

cmq minutes. Sans oublier les mecanos de la compagnie de
rvice, accroupis sur un moteur ä minuit, par une tempete de

e;ge, en train de chercher une fuite de diesel. Et la compagnie
etat-major, avec ses telephonistes qui deploient une ligne de
"t le long d'un ruisseau gele, ou les motocyclistes, fiers de leur
uvelle BMW 650, bravant l'hiver au guidon de leur engin...

*- est une reelle fierte et un grand bonheur pour un comman-
'M de bataillon, officier de milice, de Commander 850 hommes

ontaires et efficaces des le debut du cours de repetition, qui
¦

Inis en oeuvre le nouveau systeme radio SE-235 avec une fa-
e. "econcertante. Ils ont tres rapidement engage leurs armes

P tncipales, notamment au profit du stage de formation de tir TML.

e commandement d'un corps de troupe est une experience

iei ^ consell'e d'emblee ä toute personne qui penserait que les

Plu 6p' sses n'ont plus de volonte de servir et qu'un cours n'a

tro'
lntens'te d'antan. C'est faux, j'en ai eu la preuve pendant

s semaines. Armee 95 ou Armee XXI n'a rien ä voir avec tout
^ela- Au prochain

meme volonte et la meme determination.
cours, nous engagerons toujours nos moyens

P.J.

tains, sans formation sur les

chars, ont ete affectes ä des
täches annexes par ailleurs
indispensables: direction d'exercices,

garde, regie, ordonnances
diverses, marqueurs...

En revanche, nous avons subi

un nombre inquietant de
licenciements et de dispenses
medicales, trop souvent impre-
cises et qui ont considerablement

perturbe la marche du
service. Quelques morceaux
choisis: dispense de terrain,
d'exercices physiques, de poussiere

de charge de plus de
4 kg etc. On peut se demander

si ces gens sont autorises ä

utiliser un clavier d'ordinateur
lorsqu'ils regagnent la vie civile;

ou s'ils doivent egalement
etre dispenses de sorties.

Une entree en service de

type «mobilisation de guerre»
pour la majorite des compagnies

a permis un passage rapide

ä la vie militaire, un rafrai-
chissement instantane de
l'instruction de base. Les chars
etaient receptionnes le premier

«MSN
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Blindes et mecanises

jour et prets ä tirer le lendemain

ä 8 heures.

Des prestations d'excellente
qualite des responsables des

places de tir, qui ont permis la

poursuite des activites malgre
des conditions dantesques.

Des journees de tir pour les
chars de 0800 ä 2200, alternant
avec des journees d'infanterie
(simulateurs fusil d'assaut, Nouvelle

Technique de Tirs de Combat),

ont permis d'atteindre une
tres bonne maitrise technique
et une excellente motivation.
Le tube reducteur de 27 mm,
dont le projectile non explosif
est environ 200 fois moins cher

que l'obus de 12 cm qu'il
remplace, a permis un drill de tirs
en service degrade et des journees

depassant les 1000 coups
par jour.

Bouquet final: la prise d'un
secteur d'attente en zone urbaine

et un deplacement de plus
de 200 km par route et chemin
de fer par la compagnie de
chars 11/17 au complet, pour
relier Hinterrhein au PAA de

SSUÄ?
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A Hinterheim.

Hinwil. Peut-etre le dernier
exercice de ce genre!

L'avenir

L'organisation actuelle des

corps cle troupe vise ä assurer ä

ceux-ci la plus grande autonomie

possible. Ils peuvent ainsi
accomplir des services sans soutien

de la brigade, notamment
en matiere de reparation et de

logistique. Evidemment, ce
Systeme a un coüt: des effectifs

¦ii-u
%s MI

¦v"%*-
4&

non-combattants excessifs. La

reorganisation de 2004 permettra

d'augmenter de facon signi-
ficative le nombre de moyens
de combat par unite: de 10 ä H
chars par compagnie. D'autre
part, l'utilisation de moyens
logistiques adaptes - engins

Des grenadiers de chars debarques.

46

de

manutention (FUG), camions a

plate-formes interchangeables-
chars de depannage - permettra
egalement de rationaliser lßS

echelons arrieres.

Le «desequilibre» 3: 1 entre
chars et grenadiers de chars ne

pourra se regier que par la mise

en service d'une seconde tranche

de CV-9030. Fideles ä 1»

devise «Moins mais mieux»>
les grenadiers disposeront
desormais d'une panoplie d'armes

moins etendue. II est vrai

qu'il est difficile d'imagineI
qu'un jeune chef de section
engage simultanement et de facon

optimale des fusils, des fusils a

lunette, des lance-grenades, des

canons 20 mm, des Panzß1"

faust, des Dragon, des mineS

antichars, des tubes et des

moyens explosifs. L'introduc
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tjon du CV-9030, en 2004, sera
1 occasion de concentrer nos
efforts sur le veritable metier
"u grenadier de chars: assurer
et favoriser l'action des chars
^e combat par les armes
d'infanterie.

Enfin, nos Leopard les plus
Jeunes ont souffle leurs dix
°°ugies. L'utilisation de «pools»
ue vehicules a certes permis de
a,re des economies ä court ter-

me, mais les engins qui sejour-
nent deux ans durant sur une
P ace de tir sont soumis ä des
conditions climatiques extre-
mes ainsi qu'ä une utilisation
mtensive (environ 200 obus de
guerre par annee). Tout cela
r'.esi pas sans consequence. En

lngt ans, de nombreuses ame-
'°rations techniques ont ete

dPportees aux chars de combat
P°ur qu'ils survivent malgre

menaces accrues: nouveaux
hndages, systemes d'alerte ou
ldentification «Ami-ennemi»,

'^temes de navigation, etc.
ans ce contexte, le maintien

e >a valeur combative du char
eoPard ä mi-vie, ä partir de

*,

r~v
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